Motivation sociale et émotions sociales dans l’autisme de haut niveau

Emotions sociales.

Tandis que les enfants et adultes ordinaires acquièrent une forte expertise pour identifier les émotions sociales chez autrui, les personnes atteintes d’un trouble du spectre autistique présentent souvent des difficultés pour lire les états mentaux et émotionnels. De nombreux travaux font en effet état de particularités de traitement de l’information émotionnelle et sociale dans l’autisme. Cependant, les résultats actuels varient fortement d’une étude à l’autre. Comment expliquer cette variabilité ?

Dans les populations neurotypiques, les différences interindividuelles permettent de rendre compte de nombreuses variations dans les capacités de traitement de l’information émotionnelle. Jusqu’à présent, cet aspect n’a pas été pris en compte dans l’autisme : si les études de groupe y sont nombreuses, rares sont celles qui prennent en compte d’éventuelles différences interindividuelles.

Motivation sociale

Les enfants et adultes ordinaires paraissent naturellement motivés par les interactions sociales.

En revanche, les personnes autistes manifestent typiquement un moindre intérêt pour l’environnement social. En dépit d’une littérature abondante soulignant un déficit d’intérêt social d’une part, et une motivation accrue pour les activités non sociales de l’autre, la motivation sociale en tant que telle n’a été que peu étudiée.

Dans ce projet, nous explorerons donc deux questions liées à la cognition social dans l’autisme. Comment les différences interindividuelles permettent-elles de rendre compte de la variabilité des capacités de traitement émotionnelle ? Comment les stimuli sociaux et non sociaux sont-ils traités dans les populations ordinaires et autistes ?

L’étude nécessite 30 adultes (18-40 ans ) avec autisme de haut niveau ou syndrome d’Asperger ayant reçu un diagnostique par un psychologue ou un psychiatre professionnel, selon les critères internationaux en vigueur (DSM-IV ou CIM10). En complément de ce diagnostique, nous utilisons l’ADOS, une échelle fréquemment utilisée en recherche et en clinique.

Notre laboratoire peut prendre en charge vos déplacements en train(jusqu’à Paris ) . Si vous habitez trop loin pour faire le déplacement dans la journée, nous pouvons également réserver et payer une à deux nuits d’hôtel pour vous.

Les journées de test ont lieu le mardi mais nous pouvons proposer d’autres jours en cas d’impossibilité. Vous serez accueilli(e)  par l(un des organisateurs au laboratoire (29, Rue d’ULM, dans le 5ème arrondissement de Paris, près de Panthéon) qui prendra le temps de vous expliquer le déroulement de la journée et de répondre à vos questions.

Nous vous proposerons de participer à des expériences sur ordinateur et de remplir des questionnaires sur papier. Une des expériences nécessite d’écouter quelqu’un parler à travers un casque audio. Si le port du casque pose problème, cette expérience peut être supprimée de la procédure.

L’ensemble de la procédure dure de 10h à 16h30 avec une pause déjeuner de 1h et d’autres pauses durant la journée (suivant vos besoins). Vous déjeunerez avec l’un des expérimentateurs qui vous raccompagnera ensuite au laboratoire pour la suite de la journée.

Vous pouvez à tout moment décider de ne plus participer à l’étude. Vous pouvez également décider de ne pas participer aux expériences qui ne vous conviennent pas ou de ne pas remplir les questionnaires qui vous dérangent.

Vous recevrez 80 euros pour votre participation à la journée. Vos frais de transport et vos repas seront également intégralement remboursés 

En tant que chercheurs, nous ne sommes pas compétents pour remettre en cause un diagnostique posé par un psychologue ou un psychiatre. Votre venue au laboratoire ne pourra donc en aucun cas remettre en cause le diagnostique que vous avez reçu.

Nous aurons cependant besoin de connaître les critères utilisés pour votre diagnostique ainsi que votre QI. Nous vous demanderons également de nous signaler tout traitement médicamenteux en cours et d’éventuelles comorbidités (dépression, hyperactivité, épilepsie, etc..). Si vous êtes d’accord, nous contacterons votre médecin, psychologue ou psychiatre pour obtenir ces informations.

Au delà de l’indemnisation ( 80 euros pour la journée), nous souhaitons que tous les participants puissent retirer quelque chose de leur participation. Nous nous assurerons donc que chaque participant recevra un rapport écrit détaillé à l’issue de l’étude. Nous pensons que cette démarche est indispensable pour que les participants sentent que leur participation est valorisée et qu’ils sont inclus dans le processus de recherche scientifique. A un niveau plus général, votre participation contribue ce que les troubles du spectre autistiques soient mieux compris. Ces progrès scientifiques participent à l’émergence de meilleurs techniques de prise en charge. Ils permettent également de mieux comprendre les personnes avec un trouble autistique et peuvent aider à sensibiliser l’opinion à leurs difficultés.

Si vous êtes intéressés pour participer à ces études ; contacter l’association qui vous communiquera les coordonnés des personnes à joindre . aspergeraccueil@yahoo.com 

Ces participations sont très utiles pour la recherche, de plus, l’équipe est très accueillante et sympathique !
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